& 


ii 


ru 


: 


n 
ns 


cu 


ea 


EE 


THE LIBRARY OF THE 
UNIVERSITY OF 
NORTH CAROLINA 


ENDOWED BY THE 
DIALECTIC AND PHILANTHROPIC 
SOCIETIES _. 


| fi Cd 


M1503 
.H155 
C6 


UNIVERSITY OF N.C. AT CHAPEL HILL 


I NUE 


00011136424 


This book is due at the MUSIC LIBRARY on 


the last date Stamped under “Date Due.” If not on hold, it may 
be renewed by bringing it to the library. 


QUE RETURNED De RETURNED 
| 
. 
Fr Î 
+ Je L 
LE 
He 
T- ll 
T + 
T + 
+ JL 
> | 
# 
— L + 


Digitized by the Internet Archive 
in 2011 with funding from 
University of North Carolina at Chapel Hill 


http:/www.archive.org/details/lacolombedebouddO0hahn 


LP Loc 
DE DOupDHA. 


t}1 DL DL FAN 
NAÆ INR Li mx 


SPA UD 


À HENRI 


_ 


LA 


Colombe de Bouddha 


Conte lyrique japonais en un acte 


Poème de André ALEXANDRE 


MUSIQUE DE 


Reynaldo HAHN 


PARTITION CHANT ET PIANO 
Prix Net : 8 francs 


PARIS 
AU MÉNESTREL, bis, RUE VIVIENNE (2°), HEUGEL 


ÉDITEUR-PROPRIÉTAIRE POUR TOUS PAYS 


Tous droits de reproduction, de traduction, d’arrangement, d'adaptation 
et de représentation réservés pour tous pays. 


FL 


La Colombe de Bouddha 


Conte lyrique japonais en un acte 


DISTRIBUTION 


JONQUILLE, fille adoptive de Kobé . . . . . Mie Raymowne VECART 


OS AK bone UT 0 MM VIEUILLE 
ROBE jardimerte 0... 0. AQUISTAPACE 
DENNENRO cheftjonglèur 0, 2. 5 ei, CAPITAINE 


JoxGzeurs, COMÉDIENS, DANSEUSES, FORMANT LA SUITE DE YAMATO. 


La scène se passe au Japon, sur une colline près d’Yeddo. 


Régisseur : M. Léo DEvaux. 
Chefs de Chant : MM. René Lamwserr et Marcel FICHEFET. 


Chef de Chœurs : M. D. Durux. 


1035729 


TABLE 


— 404 — 
SCENE. — Ornons l'idole pénérée (KOBÉ, JONQUILLE) . 
SCENE. — Ayant l'ofiice, j'aime à me promener (Osakt, KOBÉ) . 


SCÈNE. — Oh! Kobé, des danseuses! (JONQUILLE) . 
LÉGENDE. — À ceux qui vont mourir d'amour (JONQUILLE) 


O Jonquille! j'ai rencontré par les chemins (YAMATO) 


SCÈNE. — Pour une humble fille des champs (JONQUILLE. 


YAMATO, KOBÉ, OsAKki) 


SCÈNE FINALE. — Elle ne reviendra pas (KoBé seul). . . . 


1Ÿ 


Pour tout ce qui concerne la représentation, pour la 
location de la partition et des parties d'orchestre, 
des parties de chœurs, de la mise en scène, des 
dessins des décors et des costumes, s'adresser exclu- 
sivement à M. Heugel, Au Ménestrel, 26, rue 
Vivienne, Paris (I1[°), seul éditeur-propriétaire 


pour tous pays. 


Les représentations au piano, même fragmentaires, sont 
formellement interdites 3 


ji 


4 


LA COLOMBE DE BOUDDHA 


Conte lyrique japonais en un Acte 


Poeme de Musique de 


ANDRÉ ALEXANDRZ REYNALDO HAHN 


Très lent 
ns. 7, 2 : Pa 


_ + > ee 
Ë A . 
, GO 
3 4 re DA Es 
D DE 
6 
PP. 
# b L 4 
HS UE s s 
\ Etes 1e NN 0 À 2 © Lee — 
NET nn — 7 
= . ESS 6 
+ Led. 
RIDEAU Le jardin d'une pagode, dont l'entrée ast à gauche. Pres de 
. De Ce _ Se 


EN ———- 


Copyright by HEUGEL 1921 
AU MENESTREL, 25 rue Vivieune. HEUGEL Editeur, Paris 


tœ 


la porte, une statue en bronse de Bouddha. 


KOBÉ (fleurissent le Bouddha } 


= = seen ss 
Ornons l'i-do . le véné. 
… noires un peu moins lentes 


RE mm —— 


_. rée, LeBouddha quisourit  danssasplendeur sacré e. 
“ calme 
= = 
is dre = 
EE —— 
2 SA] ee] 
—_" 
# JONQUILLE TER Drolr 
A: PU NE EP — 
ES RE Di ON ON CS l'as Sumo RES EL EAB'T ax 


2 2 


Voici le trefle mauve, l'ané . mone,  Enfantdelaterrenip. ponne, 


( 
QAR 


. ————— 
le dahli - 
=] Le = = 
EE — 3 3 
mf .\ Un peu plus animé 
J. 


Ahl qu'ilest beau, notreBoud - dhal 


KOBE 


==> 


Devant ton i- 


Le a 
—#g.— TS 


a 


ur = 


_— 


s- 
pe: 


dans l'es. 


—= 


— - =. = 
= 5 us: 


bon - ze Quine s'incli-ne . ra charme ?__ 


ne 


M ème mouv! 


# 


SIT III 


ii aie sf Mie ges. 


bts cs ve) 


E] 3 E] SA ES BE: Sntss . 
Mesmen ee = 


pre SEE 


Pourquoi soupi-res-tu, mousmeé ?__ Surton 


Mème mouvt doucement 


2 


Sous le ciel bleu, pres de ton dieu _ Pres des Sa. 


Li] 
Même mouv! 


oe— 


a RC a _—— 
— 


- mouraïs dormant danslemys-te-re, Jon.quil-le, nes-tu pasheureu - 5e? 


LP — 


D 


apres la voix 


Pourtant — là - haut,  Cesoiseaux 


Un peu plus animé (allegro) 


ques! Comme eux _ je vou. 
Un peu plus anime (allegro) 


J. = PS Ines G = ? = : 
_- drais UD INSLAUL D ENNO JET. 

F À | TA Tr ‘ 
PET Ps : js SE 
Ts £ ; > + 

Es 3 


revenez au Mouvt plus lent 


p , os Con a 
K [2 [ O — = 


Mon . ter._ vers des mondesincon. 


Voya. ger ____ loin destemplesan . ti.ques, 


- nus … 
4° Tempo 


KOBE (la grondant doucement ) 3 
| 
Quelle fo.lie, en-fant| 


N'y son-ge plus! Va cueillir la pi-voi - nedansl’en. 


DRE == 


Cherchedesgrains d'a-voine pour.nes colom-bes. 


re "2e _ 


[54 


l 


Le double plus lent OSAKI P 


EE —_  —— 


Le double plus lent Avantl'of fi - 


ce, J'aime 


o FFE = = = 
A ==. ’ 5 
Honneura toi, Kobé, parquilejar. din toujoursvert, L'om. 
DEEE 


bretoujourspro-pi Enchan.tentmones - A HP NES 


Mais tu ne m'entends 


10 


Beaucoup plus animé D étouffé 
KOBE nf Ride 
Ecoute, écoute, pré - tre. De mon cœur __ 


—— 


un peu agité 


s 
à 
5 . 
Le 6 £ 
: ee? # D 
=== = a 
je ne suis plus maî 2 tre Ecou tes. 


F 
L=, 
Fe 


F5 
—_— 


Pen 


Cet_te mous - me, 


EE  — 


Et que je recueil - lis quandsa mere expi - 
fe Sr 
ee CE 


=) CT: re w = 


TE 


CRIE 
k. ===: sis nn F —— 
Cet te mous. mé vi-vant i - 


+ etouffe 


RE ESS LL 


Eh!bien, é_-cou : temonaveu.… 


espr. 


F CN — "> Ë = 5 
2__NI Pr ET eh BE Li me 
CR DS À EN FPE PL PÊSES EP, PES RSS Te 
Moi, levieux jar-di_nier__ dudieu O.mi Ka. 


42 
Un peu plus calme 
OSAKI doucement 


a  —— — 


Chas - se de ton cœur sesyeux souri - ants__ L'hi-ver 
Un peu plus calme = 


—_— 
er pp 


) 


: j : KOBE  #f ° sinte fes 


L'enfant nesaitrien dema pei _ 


es  —— 


= ne peutpass'u- nir ___ auprintemps | 


DE 
a 


A 


RE Me; Je n'o. se la lui ré-ve _ lermoi-mê -  me… 


Le ——_—— 


 — = — EE — ] 


ses yeux sou-riants 


13 


au prin -. temps 


Qu'elleparteunjour, quelle dis-parais.5se, Pour moi c'est la dé. 
CE NOT NT nn 
UOTE Or dd 


te 
d 2 
É- =—— 


Encore plus calme 


PP 
= —— j = es ——— 
k. PX =  — = F = 
- tres. 8e, la mort! 
OSAKI ee ° û 
Encore plus calme Quand l'oiseau SIG 


a 
É 
: 


+ PERS 


ya 


14 


. le double pl : 
Presque le double plus lent KOBÉ 


2 2 


Tu neconçois 


— 


(Hiva rs: ‘éloigner) 


v. FE RE  —— D — 


Pourquoimourrais - tu ? 


Presque 1e double plus lent 


E 
. LÉ 
suivez PP 
ET PS PE TN PA 


AU s'urrête 


ke DS === a 


pasmamise __quin'asjameisaimé__ surlater 


D 


o. LH |  ——— ii — 


Qu'ensaistu?__ 


| m1 


(En s'eloignant ) P 


L'hi. ver ne peut pas__ sg'u. nir 


l 


(I! entre dans la pagode). 


DES D EE D EE 
ASSIS “LS AN “JS CN 


16 


17 


DE — = = : 


vien - nent! 


KOBÉ (maussade) 


= a — — — 


Oui! je les entends! 


de jongleurs, de guechas, tous couverts de masques grimaçants, étranges, vêtus de costumes 
NE nm 


18 


YAMATO (s'adressant a Kobé) 


RASE 


Noussommesdesar-tis - tes, Desjongleurs, des é-qui.li_ 


Supr. 


: de 
——— 
tes. 


î 
} 


Des ar _ tis - 


Ténors 
nm? 


TE: RES 


Re _—__ _—— 


-bris - tes! Comé.-di -ens errants 
# .  — 
fl AUDE 
D =: a ——  —_— 
Ë 
| Des é6-qui-li - bris tes Co_mé-di . ens errants 
1! 
Ü «= ” 
Hé EE — 
e re F 
Des é-qui.li… bris - .…. 


3 16) 


FE 
HE 
— | 
== 

= —— 
ni 

Fa 

si | 


[TS 


sa = 
Fès 
a-mu-sant 
. a one: 


a 
ss 


au pas 


e 
très 


see 


— ==}; 
= - ge, 
a = 
e Les ci-tes, le vil = la È 
re = 
=: Les cités, le vil - dla . : 
d È 4 
5 = 
île ° ; ma 
t] 
3 4 fm] 
FR 
Fer vents 
PP 
Et tres fer 
ET 
sg 
= = 
=. — 


PP 
Et 


a - mu-sant 


fer - vents, 


ge 
très 


= 
so 
21 
L 
el 
Le} 
É g As , 
1] || IX Î 2 
À I | 
Ra KT Ra ol “4 es il sr" “| er 
[ ur” elfe — " ts 4 CH KE) Se TL _. ‘3 \ 
isa M1 TA Hnud NT TH HN 
7” de E Eu n a > 7 = 


à RE 


Nous ve . nons t'im -plo .: rer Ci 
+ # DD 
À  — 
Nous ve - nons t'im - plo re 
# 
RE — — ee — _. a 
-vents, Nous - nons tim EE - rer Roue 


PE 


Roi de puis - san - ce,O - mi Ka. Ten A-fin 
j ## 
AE — 
Roi de puis - san - ce, - mi! 
2 # 
D  — a — 


“ 


Roi de puis - FRS 


que ta bon te nous ac-com pas: gne 
0 
1 — A  ——— 
S ° qu t bo t nou ac- COM pa - gn 
_{ 
À À — — 
qu t bon té nous ac-com pa gn 


Près des Sa - mou-ra - is dormant 


é LE + == E— 


dans leurs tom - beaux Nous ve - nons t'a . do - 


bee STÉESSSS SES ÉÉÉEFE 
4 


AE de —— 


-rer sur sain _-te mon - = gne, O grand Boud . 


kg 


TT 
SES 


754 


22 


Un peu plus anime (très peu) 


5 à £ Ë 
a —— e = — SE — 
Sous ton nous pla - 
Un peu plus animé(très peu) de # 
RE Si Tes és nd Fe 
me = 


_Æ de SE aa —— 


cons Ce qui fait no - tre gloi > 5 re: 


Chants et jeux de tou . tes fa_cons, 


=. 
= /. 
LD L L 
Boules de cristal et d’i-voi . Si Tours cu-ri-eux, ____ 
_ TDR. Pre 


LI 
| 
he 
FT 
+ 
— 
[111 
l è 
SD 
{l 
bn 
EN ls 
IL 
S 
[| 
] 
"n 
[| 
LE 


23 


revenez au 1° 17 Mouv! 


mf: ———. 


-ri:. e8, ma - li - ces, bé dan - Ses. 


ñ en Du b ke revenez au 17 Mouce 
a  — DR ’E> FRS 
; RE CE D 
D — k4 
ia 3 = " 


Fai Ô puissants dieux — que nos che _ 
f) Sopr. se 

PS ———— a 
es T + 2 = = æ- € 

Fai, = tes, o puis -sants dieux __ que nos che 
th a Ténors = 
N À 
—  _— = EE  — 

Fai = tes, puissants dieux ____ que nos che 


‘> ar Eur: a) 
s HE = EE | _— 
EF DR LA a 
| - mins soient fruc - tu - eux 7 Nos es - car 
ti ÿ _—— + 
te er 
THÉ it jt ne 
Bu: EEE 
- mins soient ‘ fruc _-tu --eux Nos es = car 


— EE — 


bien rem = " 


à E=— EE 
& 2rcel È les bien rem > Oplis- s es 

| 
ë NU = es 


æ 
cel = les bien rem 


Pour toi,___  mous.mé, __ pour 


= = L 1 | 


= eo 


eu _-le nous suffi - ra votreadmi-ra-ti 


25 


Moderato = Rae 
ï. Er —— 
-on. Nous allons vous chanter quelque chanson trèsbel - le Par 
Moderato 
nr 
cn ) 
Y. me = E— & RD 
5 ; ue 


où notre gé-nie excel - le. Choisissez 


De ne Voulez - vous: “TOUT LÀ 
mm. 


A PLERSE = À 


D f2 £ = 
CE: Li 
CU 0 p2 & == 
ES AÉSEER S —_—_ 
porn | w 


HAUT SUR LE FOUSI-YAMA''2 Préférez-vous: “LES CÉLESTES TORTUES"? 
KOBE 


| === 


JONQUILLE 


| 3 3 À 
_ 5 = 
pas cel.-les-la, el-les nous sont connu - es. 
k. = =: — = 
4 E. Fes = 
p 
> F 
YAMATO ————— 
sr EE  —— 
=== + 
“LE PAPILLON À CORNES DE BRŒUF’'? . “LE PALANQUIN FLEURI’? 
1 — a 
Non. 
l 13e 
mf À | 
a 
me b 
JONQUILLE RSS ; 
| Chantez-nous: “LA COLOMBE DE BOUD- 
K. = 3 


Non!__ quelque chose de plus neuf. 


Dois-je essay. 


 — 


Connaissons pas! 


. Fe — = ———— 


Supr. LE 
= EE — = 
Ténors Connaissons pas! 

= À ER À Sie s— ER —_— : 


Connaissons pas! 


Certaine - ment! 
P 


 —"— 


Cer-tai.ne.ment » 


À (bas,àa ses compagnons) Teen 
. = 
x & nn — ==: 


Nous allons ri = re. 


SE ——_—_—_—_—_—_—_— 


chan-tezl! 


Chan_tez| » 
4 


154 


28 


(Elle prélude) 
Adagio - JONQUILLE AN 


A —————_— — 


i Tous À ceux 
Adagio sr b 3 | 


es 


+ FERRER 


qui vont mourir _.__ d'a - mour, Bouddha du haut de son sé-jour 


va 


- voie 


une Colom - be frè “ 


- lomn-_be surson ai - le recueille l'a - me du mou-rant Et l'emporte au 


HE É 7 Lt 
= je SG lex 20 
& Hs 
ma Tr:à d 
AT (72 
RS, 2, an PE | 1 EC 2 


29 


; se , LR 
Lie past [sp pt fe 


qui l'attend 


d'aube é.ter - 


Sans RUANCES 


J. 
Artiste véri. 
h Sopr. E DP == 
LÉ = = 5 SNS — | 
+ = = 
| , Pastrop mal. 
| Tenors PP 
LU # ; 
H : = 
Fas trop mal... 
Tranquille 
— poele 
m2 D — FE ete S ou = E 
Pr Eee: 
pp 7 É 
EYE Ep. $ He | 
rot 
>= rs; 
PT3 / 3 


Entreles mains du dieu 


l'oiseau remet le précieux ___ far. 


PP 


J. —  —— 


Le dieu dans sa bon-té suprê - me, er - cela. 


D == — JS = Es 


l'ho-ri-zon uenres . pour - pre et vermillon___ 


en chrysanthe 


suivez 


ere de poco rit. 


gPoco rit. 


; Ne 
A) A peine plus anime Den 


D — = 


= = me. YAMATO __- _- le. 


a = # 


Mousmé, quelest ton nom? Tu 


M A peine plus animé 


EE —_ — 


C'est de famil = 


A  —- 


chantes,par Bouddha, comme l'oiseau de la char mil - 


ne. = 


ma mère était gué - cha. 


. = 2, 


Jon - quil : le! 


= —— 


32 


Même mouv!t 


D 


J'ai rencontré, par lescheminsnippons, Bien des mous. 


Dr 
— ff 
à |J LD 

5° 


g 


_ més char-man - tesje m'enflat - - te! 


33 


a —— — 


L'u - ne savait jouer de l'éventail A - vec ma. li = ceter 


l’autre a.vait 


mf dé. 
RÉ rrammmm pe 


34 


J'ai ren-con. tré non__gsansun doux é . moi, Bien des mous- 


Mais je n'en ai jamais vu d’aus.si pu - : re 
2 = == 3 
=] ÉE == 152 
æ, 
P p es?! F | 
OL 5 7 1h 
2 = = Ta 
CD SE = = = um LA 
ea) JONQUILLE ur: È 
: EE 
AE 2 
EL Mesure Pourune humbie fil . le des 
DES Ed —— = = 
Nid'aussicharman - te que toi _— ra 
| 
(4 =€) ne SUIVeZ pas ES 
En ; . . 
[FA LE 3: Dæ 
y EG) 


ro =: ef ù a 


#2: — en 


\ BA = L 


35 


champs, Jongleur, c'est trop de com.plimentsl 


LS KOBE 
5 


Ne l'écou.te 


Le =" Y SES 
CSS — É — ; = 


X. 
C'est leur ha-bi_tu._ de, à ces jongleurs, de flat.-ter, 
encore plus calme 
h YAMATO b I Caen FE 
m. M PT mn ns ER Re e 7; — 
ES ER AE AR As LR 27 + EE Et} —— ==] 
Et,  tuvis ji.ci, dans la soli.tu - de? 
Di 
re D = ESS = 
RE 7 E— —P— 
de mentirl__ 


encore plus calme 


Ua 


Pririke 


.quil - leestla servan .- te de la di-vi.-ni. 


36 


b - EC YAMATO D 
—_ 


TuviS 2 Ci 


Ne ——— En  —— 


fie re, elles'envan ! Et pourquoi pas ? 


ss. 


AvecKobé je portedesfleursa l’ido . le. 


Tà-.chebienokscu - rel 


EEE 


. HE =  ——————— 


Nos grandshé. 
KOBE &- 
LS Ye | 
DE a — 
Ah! sacri-le . ge pa. ro. le! 
D | 
/ , & # 


ue 
ag te EE ss = 
nus a —— ! 


37 


Mrsrsel sr 
se UE —— 
lesfiers Samoura -… is veu-lentpourtoi, Jonquil - le, un au-tre 


= = — 


= — Ë = = = 


ro : le. Viens, suis-moi 


_— —— 


te les cœurs 


ques 


re_frains guer - riers J Nos lé. 


eu ses, Nos com-plain = tes a- mou - 


RTE = 


RÉSSRE 


en Eee 


39 


rss | 
f 3 
w. A = 
Y. fa É Æ +. = 
EP, 
-oreu = ses Ta voix, de foy … 


1154 


40 
cresc. er 


EE 


. nes et VICUX, sel PNEUTS et pau-vres 


sans rall. JS 


= = 
d'une au.ro .… 2 


sans rall. !: æ 


= - 5 = sore:l 
f S pr AE 
ne ——= 
. - 
Viens]! mous me 


4 ous —— | =. Ë | = 


ff te £ D 
= - nr — s 2e ; 5 PLSSPSESEE= 


: 


Viens! 


P 


= 


CT 
7 


Suis - nous 


en calmant 


c'est ton de - 


ri ax 
LI] 


par _. tir? ___ 


p 
Moi, 
YAMATO 
$ 


déle) || à 616 


JONQUILLE 


UP ; (l) . D =. © 
fe À in in 


42 


Ne lecroispas, il ment! 11 ment! On! ne lecroispasl 


en animant 


TD Plus lent  létonfré) 


Ah! 
CARPE ne | 
LE : L EE 
Eee a 


Il a rai- son, Kobé! Chaumière oupa .- lais, cetteen.… 
Plus lent 


(5 


 fant__ doit en cha - que lo-gis, Des grandes cho - ses de ja … 


0. 


43 


— 


Noscroyan.ces, 


suis-les, guécha tuchanteras __ 


—. re 


nosdieux, tu les glo _ ri-fie.ras!l Duhaut de son 


) FRS 4 3 nya 
0 + SEX DEN ESS U/Z ES FH F2 © 
— = 
trô … ne, le su …. blime es-prit__ te l'or - don nel 


Un peu retenu 


PAR 


Car il nechérit pas seulement Jes fleurs d'ici 


PPb 


0. 


44 


Tics lonc(l double til iles 


a 


Au- 


Autant qüeles pourpreschrysanthe - mes, 


FRE RS 
RARES 


; a — Ra 


Ai_-més deBouddha sont les po.e . mes 


ba 


- tant quelestreflesdumatin 


JONQUILLE (comme en extase) 


— À —— — 


Sans ralentir 


O tà - chetroisfois 


a —— 


hu - mains. __ 


Qui rafraichissent les cœurs _ 
sans ralentir 
L2 


qu'enlanuit dupas.sé jecroyais €. 


 ————— 


PP 
[} 
ED RES CE [ [\ d 
J LES a | Een: D me D + à => F5 
- tein - te! Ma me._re…. mame.reme dit: Jonquille, 


cr'ese. = 
TERRE « 
f 3 : 3 D D — 
DE ——— [Ne N 4 RUES [7 
6 4e is à lie DRE er ri ET 
pars! __ 11 faut chan - ter ___ comme l'oiseau sur les sommets 
É me 
| [== 
Fe La = de te 
AM [l 


[] 
D D Le c LINZ 


+ É nZ e £ 53 Le 
< î 

ne É DS a D 

sn mes Gas Pressez RER 
SRE RS dr Ten el 2 te _ 

DST CPPLE NET =: = F5 | 
NE Les == 17 W, I, à 
Chante parleschemins _ chantedanslesoleil! Chanter, 


c'est vi - vre à ja. 


54 


46 


EE _—_ _ _— 


Kobël - 
KOBE # 


= _- 


À . dieu, 


Quelleestla for . ce surhumai - ne qui, 


PR ee 


la-bas, versle bruit __ versla fou le,entraî ne tes pas Hé. 
douloureux 
= 


| a —— 
re CE pen — 
a —— 


re Tu la :ban-don-ne -raisl 


47 


JONQUILLE 


(en pe Je reviendrai, 


RER =. _ : 


Tu l’a .ban-don.ne .…  rais! 


hide fie JU 


Dès lespremiers fri. mas je reviendrai, 


heureu 


" J À Pa 


EEE 
== 


F—— Un peu retenu - . . = 


Moders 
(elle seloigne avec les comediens 


= F =— = 
KOBE PP 


RE — 
TT à] 


L_ 


ELle ne reviendra pas. 


OSAKI fs'approchant de lui) L 5 


= = 


1 CE | 


3 EN ’ 
() A — Eu Di EE Æ; d 
eZ L D pe] E |_#ÿ1 1 
L'hiver nepouvaits’u-nir ___ auprintemps! 


AU as : 
LATE 
(D S 
Q _ 
RE © Fe 
Le 7 _ 
Lan] 


49 


Presque le double plus lent 


ER — 


prier les dieux bienfaisants ____ lis te donneront __ 


Va 
Presque le double plus lent 


50 


(Il reste accablé, la tête dans ses mains) 


a —_—— 


El.le ne reviendra pas. Plus lent 


O très grand, ___ 


tiens les cé -les_tes ba - lan = = ces, Tu con-nais mes souf - 
£ à 
£ £ PAS 
Ke 
_ = + 1 


TT À 


Re 


Q 
2: 


|! 


) # 
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TE  — 


. fran . ces et leur poids é - cra-sant.. 


très calme 


EEE 


re de toutes cho - ses, Toi qui fais naître et seflétrir les 


Fr — 


Je souf - fre 


(presque parlé) 


ET: e. nd . 
k. EX DE = 
trop! Je souf.fre tropl 
y : É : ë — 
A =: + — 


Dm — = E — =. = 


ot 
te 


cresc. 


)] 
“ts ‘e —, dolce 
EE — ——— 
| prends-moil prends-moil_ sur tes ge … 


KOBE ppp 


ee É 


dou-ceur.…. 
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DER: 


Il me sem - ble que la bri-se dusoir m'appor -te des co - 


dolcëss. 
ER à 
. = 
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La Voix de HNOSTERE au loin DD 


qui vont mourir d'a. 


K. = E 
? = 
LA 
Sn 
laV à à: 
de J 
Envoie u-ne Colombe 
me 
OR D mme 
OR 7 0 Ne 
É 3 l 
la V er 3 
de J : 


La Colom - be sur son ai - le recueille l’à 
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DE — 


- ME AU MOUTAN EL et l'emporte au dieu __ quil'attend, 


2 = le! 
KOBE (comme en reve) 


CF 
EE a. 
ES 
se 3 = 
= - 2e un 
\ | =o— PE RE — 


FRE OT NE 


SSSR 


EE 
me ere _—. 


— = —— Te = ae — | 
EE —— 


(très faiblement) 


—_—_— _— HE 


Mais Ele ou . yre l'ai 


ous 


(11 meurt) 
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